
Séminaire de recherche « Néolibéralisme(s) en Belgique » 
 
 

Première partie du séminaire : cadrage théorique et thématique 

Quand ? Une séance par mois, de septembre à décembre 2020. 

Première séance : le vendredi 11 septembre 2020, de 14.00 à 17.00. 

Quoi ? La première partie du séminaire vise à doter les membres du groupe de recherche d’outils 
conceptuels leur permettant d’aborder les manifestations du néolibéralisme en Belgique de manière 
empirique dans la seconde partie du séminaire.  

Comment ? Cette partie se compose de quatre séances thématiques, au cours desquelles le groupe 
de recherche approfondira un certain nombre de concepts théoriques sur la base de lectures préalables. 
Ces séances seront consacrées aux questions suivantes : les approches foucaldiennes et (néo-)marxistes 
du néolibéralisme ; les trajectoires nationales de néolibéralisation ; la concertation sociale à l’ère 
néolibérale et, enfin, les caractéristiques néo- et ordolibérales de la construction européenne.  

Les sessions d’octobre, de novembre et de décembre seront suivies d’une conférence publique sur 
le même thème, à destination d’un public plus large1. 

Publics et objectifs ? Cette combinaison de séminaires de lecture et de séances publiques a pour 
objectif de permettre aux membres du groupe de recherche d’approfondir leurs connaissances 
théoriques, tout en permettant à un public plus large (monde associatif, syndical, mutuelliste, citoyens, 
etc.) de se familiariser avec certains enjeux d’actualité posés par le processus de néolibéralisation 
actuellement en cours en Belgique et en Europe. Un principe de localisation tournante des 
séminaires est prévu afin de toucher un public le plus large possible. Les séances seront donc 
organisées dans des villes différentes (Bruxelles, Liège, Louvain-la-Neuve). 

 

Deuxième partie du séminaire : analyse de cas empiriques 

Quand ? Une séance par mois, de janvier à juin 2021. 

Quoi ? Ces séances visent à préparer l’ouvrage collectif et prendront la forme de séances de séminaire 
de type classique, d’une durée d’1h30 à 2 heures, portant sur la présentation et la discussion 
collective d’un ou de deux papier(s) présentés par les membres du groupe de recherche.  

  

                                                           
1 Selon l’évolution de la situation sanitaire, l’organisation de ces séances pourrait varier.  
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Programme de la première partie (septembre-décembre 2020) 

 

Séance 1 (vendredi 11 septembre 2020 ; 14.00-17.00 ; Bruxelles) 

Pourquoi et comment étudier le néolibéralisme en Belgique ? 
Approches foucaldiennes et (néo-)marxistes 

 

La première séance du séminaire rassemblera les chercheurs et chercheuses souhaitant s’impliquer de 

manière soutenue dans le projet à travers la rédaction d’un chapitre de l’ouvrage collectif sur le 

néolibéralisme en Belgique qui en découlera. Il s’agira de présenter la démarche générale du séminaire et 

le programme envisagé, mais aussi de permettre à chacun et chacune de se présenter et d’expliquer la 

manière dont il/elle conçoit son objet de recherche en lien avec le néolibéralisme, sur la base d’un 

court document envoyé au préalable, ainsi que des lectures préalables.  

Le phénomène néolibéral peut en effet être appréhendé par un grand nombre de courants théoriques. 

Ces derniers se distinguent sur de nombreux aspects, tels que la définition même du concept, le type 

de questions de recherche posées, les objets d’analyse, les méthodes d’enquête déployées ou encore la 

perspective prescriptive adoptée à l’égard du néolibéralisme et de sa critique.  

Cette première séance vise à présenter deux perspectives théoriques centrales dans l’analyse 

contemporaine du néolibéralisme : l’approche foucaldienne et l’approche néo-marxiste. Quels sont les 

fondements théoriques et épistémologiques de ces deux perspectives ? Quels en sont les principaux 

apports, à la fois théoriques et empiriques, ainsi que les limites et angles morts ? Quels ponts peuvent-

ils être jetés entre ces approches et quelles en sont les différences irrémédiables ? 

 

Lectures préalables :  

- Dardot, P., et Ch. Laval. 2009. La Nouvelle Raison Du Monde : Essai Sur La Société Néolibérale. 

Paris: La Découverte – Introduction. 

- Harvey, D. 2005. A Brief History of Neoliberalism. Oxford: Oxford University Press – Chapitre 

6 : Neoliberalism on Trial. 

Lieu : Bruxelles  
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Séance 2 (octobre 2020) 

Trajectoires nationales de néolibéralisation 

 

L’objectif principal du séminaire est de documenter la trajectoire de néolibéralisation de la Belgique, 

dans ce qu’elle a de commun, mais aussi de distinct par rapport à celle des autres États. Une telle 

démarche n’est pas inédite ; elle peut en contraire s’inspirer de plusieurs exemples étrangers. Cette 

seconde séance entend en conséquence mettre le cas belge en perspective avec deux autres trajectoires 

de néolibéralisation : celles de la France et des Pays-Bas. Les questions suivantes seront abordées dans 

une optique comparative : quels sont les traits saillants des trajectoires de néolibéralisation en France 

et aux Pays-Bas ? Dans quelle mesure ces facteurs sont-ils généraux ou au contraire spécifiques à ces 

deux États ? Comment ces deux exemples peuvent-ils nourrir l’analyse du néolibéralisme « à la 

belge » ? 

 

Lectures préalables : à préciser par les intervenants 

 

Conférence : “National paths to Neoliberalism – Insights from France and Germany” 

Intervenants :  

- François Denord – École des hautes études en sciences sociales 

- Dieter Plewhe – Berlin Social Science Center 

Lieu : Louvain-la-Neuve 

 

  

http://cse.ehess.fr/index.php?1062
https://www.wzb.eu/en/persons/dieter-plehwe
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Séance 3 (novembre 2020) 

La concertation sociale à l’épreuve du néolibéralisme  

 

La Belgique est traditionnellement présentée comme une terre de concertation sociale. Les partenaires 

sociaux, et singulièrement les mutualités et les associations représentatives des travailleurs et des 

employeurs, sont directement impliqués dans la gestion de pans importants de la vie sociale – dont le 

moindre n’est pas la sécurité sociale. Comment l’avènement du néolibéralisme reconfigure-t-il la 

concertation sociale en Belgique ? Néolibéralisme et concertation sociale sont-ils nécessairement 

antinomiques ? Quelles sont les réactions des partenaires sociaux par rapport à ce phénomène, leurs 

marges de manœuvre, stratégies de résistance, voire proposition de réformes ? 

 

Lectures préalables :  

- Baccaro, L., and Ch. Howell. 2017. Trajectories of Neoliberal Transformation - European Industrial 

Relations Since the 1970s. Cambridge: Cambridge University Press – Chapitre 9 Actors, 

Institutions and Pathways: The Liberalization of Industrial Relations in Western Europe. 

- Mudge, S. 2018. Leftism Reinvented: Western Parties from Socialism to Neoliberalism. Cambridge: 

Harvard University Press – Chapitre 8 : Making Western European Leftism “Progressive”. 

 

Conférence : « quel avenir pour la concertation sociale à l’ère néolibérale ? » 

Intervenants :  

- Édouard Delruelle – Université de Liège et Solidaris 

- Felipe Van Keirsbilck – Secrétaire Général de la CNE (CSC) 

Lieu : Liège   

http://blogs.ulg.ac.be/edouard-delruelle/biographie-2/
https://pour.press/team-member/felipe-van-keirsbilck/
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Séance 4 (décembre 2020) 

Néolibéralisme, ordolibéralisme et intégration européenne 

 

La Belgique est l’un des six membres fondateurs de la Communauté économique européenne. À ce 

titre, elle a non seulement contribué à façonner cet édifice institutionnel atypique, mais a aussi vu des 

pans importants de ses politiques économiques, environnementales, sociales, etc. être durablement 

affectées par (voire transférées à) l’Union européenne. Depuis l’avènement de l’euro, cela est 

particulièrement le cas des politiques monétaires et budgétaires. L’UE est parfois accusée d’être le 

cheval de Troie du néolibéralisme sur le continent européen. Qu’en est-il en pratique ? La construction 

européenne a-t-elle contribué à l’avènement du néolibéralisme en Belgique, et si oui, comment ? Quels 

sont les fondements néo- et ordolibéraux de l’intégration européenne ? Comment interagissent-ils avec 

d’autres sources d’inspiration théorique et quelle est leur influence concrète ? Faut-il inévitablement 

défaire l’intégration européenne pour sortir du néolibéralisme ou d’autres voies sont-elles possibles ? 

 

Lectures préalables :  

- Streeck, W. 2014. Buying Time: The Delayed Crisis of Democratic Capitalism. London: Verso – 

Chapitre 3 : The Politics of the Consolidation State : Neoliberalism in Europe. 

- Une référence à préciser par les intervenants 

 

Conférence : « Faut-il en finir avec l’Europe ? »  

Intervenants :  

- Christian Laval – Université de Paris-Nanterre 

- Clément Fontan – Université Catholique de Louvain 

Lieu : Bruxelles  

 

 

 

https://sophiapol.parisnanterre.fr/les-membres/christian-laval-416244.kjsp
https://uclouvain.be/fr/repertoires/clement.fontan

